
Dans de gras pâturages
Article 4 de la série n° 6 de l’année 2025

Dieu est esprit

Dieu avait strictement interdit au peuple d'Israël de faire 

une image ou une représentation de Lui et de s'incliner 

devant elle. C'est ce que faisaient les païens. Ils avaient 

remplacé la gloire du Créateur éternel – dont ils connais-

saient l'existence grâce à ce qu'ils voyaient dans la créa-

tion – par quelque chose qui ressemblait à une créature : 

un être humain, un animal ou une combinaison étrange 

des  deux (*).  L'homme naturel  pense  par  lui-même et 
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part donc du principe que son dieu ou ses dieux lui res-

semblent. Ils ne peuvent imaginer que des dieux visibles. 

C'est pourquoi leur idolâtrie est également matérielle et 

visible.

(*) « La  colère  de  Dieu  est  révélée  du  ciel  contre  
toute  impiété  et  toute  iniquité  des  hommes  qui  
possèdent la vérité tout en vivant dans l’iniquité :  
parce que ce qui se peut connaître de Dieu est ma-
nifeste parmi eux ; car Dieu le leur a manifesté ;  
car, depuis la fondation du monde, ce qui ne se  
peut voir de lui, savoir et sa puissance éternelle et  
sa divinité, se discerne par le moyen de l’intelli-
gence, par les choses qui sont faites, de manière à  
les  rendre  inexcusables :  —  parce  que,  ayant  
connu  Dieu,  ils  ne  le  glorifièrent  point  comme  
Dieu,  ni  ne  lui  rendirent  grâces ;  mais  ils  de-
vinrent  vains  dans  leurs  raisonnements,  et  leur  
cœur  destitué  d’intelligence  fut  rempli  de  té-
nèbres : se disant sages, ils sont devenus fous, et  
ils ont changé la gloire du Dieu incorruptible en  
la ressemblance de l’image d’un homme corrup-
tible  et  d’oiseaux  et  de  quadrupèdes  et  de  rep-
tiles » (Romains 1 v.18-23).
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Cependant, le seul vrai Dieu est un esprit, donc immaté-

riel,  non  physique,  invisible  à  nos  yeux  physiques. 

« Dieu  est  esprit,  et  il  faut  que  ceux  qui  l’adorent,  

l’adorent en esprit et en vérité » (Jean 4 v.24).

La Samaritaine (*) a demandé au Seigneur Jésus où se 

trouvait le lieu où il faut adorer Dieu : était-ce la mon-

tagne sacrée en Samarie ou Jérusalem ? Cela a donné au 

Seigneur Jésus l'occasion de lui parler de l'adoration des 

chrétiens. C’est lors de la Pentecôte en Actes 2 que cela 

a commencé, le temps était alors venu où ni la montagne 

de Samarie,  ni  le  temple de Jérusalem ne sont  le  lieu 

pour adorer. Servir Dieu ne dépend plus d'un lieu géo-

graphique.  L'Assemblée  (ou  Eglise)  est  un  peuple  cé-

leste, son culte n'a rien à voir avec la terre.

(*) Il s’agit de cette femme samaritaine qui rencontre 
le Seigneur Jésus à la fontaine de Sichar en Jean 4.
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Les Samaritains adoraient, mais ils ne savaient pas quoi, 

car ils ne connaissaient pas le vrai Dieu. Les Juifs, eux, 

le  connaissaient.  Mais  aucun  des  deux  ne  connaissait 

Dieu comme Père. Or, cette connaissance est désormais 

le point de départ de la véritable adoration.

Nous chrétiens, nous adorons Dieu comme notre Père, et 

nous le faisons « en esprit et en vérité ». Cela signifie 

que nous ne le faisons pas de manière matérielle, avec 

des objets physiques, des sacrifices d'animaux, dans des 

édifices sacrés, avec quelque chose qui appartient à cette 

création, mais de manière spirituelle. Dieu lui-même est 

en effet esprit. Il veut être adoré d'une manière qui cor-

responde à sa nature.

Pardessus tout, Dieu veut être adoré en vérité. Cela si-

gnifie : en accord avec toute la vérité révélée dans la Pa-

role de Dieu.
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Par  cette  adoration,  nous  honorons  notre  Père  et  Son 

Fils,  notre  Sauveur.  Ce  sera  notre  occupation  durant 

toute l’éternité, mais nous pouvons déjà commencer à le 

faire sur la terre.
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